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j’ai récité, chaque jour,,mon chapelet en l’honneur de Marie, pour 
obtenir la grâce de ne pas mourir sans sacrements. Il n’v a point 
de prêtre pour m’assister à cette heure. Croyez.vous, si vous êtes 
catholique, croyez-vous que je puisse mourir ? Non, non, je ne dois 
pas mourir encore ; il n’est pas possible que je meurt

Et l’évêque, tirant de dessous les haillons qui le déguisaient, 
l’hostie et le chrême : “ Consolez-vous mon fils, lui dit-il, Marie 
vous a exaucé et votre heurn est venue ; car Dieu vous envoie votre
évêque.”

Un éclair de joie céleste passa sur le visage du vieillard infirme. 
Il reçut le Saint Viatique et l’Extrême-Onction.

Et Marie emporta au ciel, son âme qui l’avait tant aimée et qui 
avait eu en elle une si grande confiance.

Le vrai serviteur de Marie est sûr de son salut. Mais le vrai
serviteur de Marie doit être un dévot à son Rosaire.
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LES DEUX tENDRES.

.a saint prêtre, fondateur d'un ordreUne grande dame, srenr 
religieux des plus méritants, allait mourir. Elle avait deux filles, 
l’une religieuse et l’autre mariée. Le gendre se trouvait auprès de 
la mourante. Elle dicta son testament, et partagea également l’hé­
ritage entre ses deux filles. “ Maman, dit le gendre, vous donnez 
la moitié à ma belle-sreur.” Elle,très noble,releva la tête : “Crovez- 
vous, dit-elle, croyez-vous, monsieur, que mon gendre Jésus-Christ 
ne vous vaut pas ? ”
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___Sm'mmion et iisatje de la raison, en quoi consiste le vrai chris­
tianisme ....
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LA PREMIÈRE HEURE À DIEU.

Thomas Morus, chancelier d’Angleterre, qui confessa jusqu’au 
martyre la foi catholique, se montrait fidèle à entendre la sainte 

tous les jours. Il disait : “ Je donne à Dieu la premièremesse
heure de ma journée ; le reste appartient au roi ou à ceux qui ré- 
c lament mes avis.”1:
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A L/S _■—“Le Rosaire pour tous” est payable d’avance.■


